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LE CINÉMA QUI COURT 
A signaler parmi les f i lms récents : 

DOCTOR Z H I V A G O , l 'adaptat ion soignée 

par David Lean du célèbre roman de Bo­

ris Pssternak. L'épogue de la révolut ion 

russe est évoguée avec force et somptuo­

sité ; cela compense pour des person­

nages un peu fa lots . Réalisé dans l'op­

t ique du grand spectacle, le f i lm reste 

quand même médi tat i f et riche de valeur 

humaine. 

THE FOOL KILLER, réalisé aux Etats-Unis 

par le metteur en scène mexicain Ser-

vando Gonzalez. L'odyssée d 'un garçon de 

douza ans dans la campagne américaine 

peu après la guerre de Sécession. Les 

personnages bizarres qui croisent sa route 

contr ibuent à sa maturat ion. Tout cela 

se présente dans un style poét ique un 

peu racherché mais toujours invent i f . 

THÎ HEROES OF TELEMARK reprend la 

donnée de La Batail le de l'eau lourde 

avec une plus grande ampleur de moyens. 

Malgré des personnages stéréotypés et 

un d ia logue ar t i f ic ie l , le f i lm suscite un 

intérêt marqué par des scènes d'act ion 

dir igées de main de maître par An thony 

Mann qui semble avoir voulu réalise-' une 

manière de western sur skis. 

The Fool Kil ler 
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A PATCH OF BLUE, de Guy Green, ra­

conte la tendre amit ié qu i s'établit entre 

une jeune aveugle et un Noir. Le f i lm 

s'avancs en équi l ibre constant sur la cor­

de raide du mélodrame et parv ient à évi­

ter la chute à force de délicatesse et de 

sensibi l i té vraie. Félicitons-en le réalisa­

teur et ses interprètes, l 'excel lent Sidney 

Poitier et Elizabeth Hartman, dont c'est 

la première appar i t ion à l 'écran. 

Surveil lez la sortie de : 

ALLEZ FRANCE, où l'on retrouve le sym­

path ique interprète-réal isateur de La Belle 

Américaine, Robert Dhéry. Il s'attache 

cette fois-ci aux mésaventures d 'un chaud 

partisan d 'une équipe française de foot­

bal l qu i a vou lu suivre sas idoles en An­

gleterre. Un mal de dents inoppor tun lui 

occasionne maints ennuis dans Londres 

à cause de son ignorance de la langue de 

Shakespeare. Un p la idoyer pour le bicul-

tural isme, en somme. 

UN CHIEN DAN5 UN JEU DE QUILLES, 
de Fabien Col l in . Encore un opus p r imum. 

Ici, la légèreté est de r igueur aussi bien 

dans la concept ion de l ' într igue que dans 

la mise en images; une légèreté de bon 

alo i , pr imesaut ière, tendre, ingénieuse. 

C'est un jeu apparemment superf ic ie l , mais 

pourvu d 'une bonne dose de charme et 

de fantaisie. 

F.IGHT OF THE P H O E N X n'a pas un su 

jet très neuf : l 'écrasement d 'un avion 

en ple in désert et le sort subséquent des 

personnages. L'intérêt v ient de l 'affronte­

ment des caractères et de la solut ion 

imaginée pour sortir de cette situation 

cr i t ique. Tout a \ a présenté avec le mé­

tier de Robert A ldr ich dans un ton de 

rude v i r i l i té . 
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